DE TOUS LES CULTES. a5

naissance de ce qu’il a voulu reparaitre et dissiper
les ténebres de la nuit. Gest sur 'autel du soleil
qu’ils allumerent les flambeaux qu’ils devaient por-
ter devant Phaothes, leur nouveau roi , qu’ils vou-
latent recevolr. ,

[’auteur du Bagawadam reconnait que plusieurs
Indiens adressent des prieres aux étoiles fixes et
aux planétes. Ainsi le culte du soleil , des astres et
des élémens 'a formé le fond de la religion de toute
’Asie, c'est-a-dire, des contrees habitées par les
plus grandes, par les plus anciennes comme les
plus savantes nations , par celles qui ont le plus in-
flué sur la religion des peuples d’Occident, et en
général sur celle de ’Europe. Aussi, lorsque nous
reportons nos regards sur cette derniére partie de
’ancien monde, y trouvons-nous le sabisme ou le
culte du soleil, de la lune et des astres également
répandu, quoique souvent deguise sous d’autres
noms et sous des formes savantes qui les ont fait
méconnaitre quelquefois de leurs adorateurs.

Les anciens Grecs , si 'on en croit Platon, n’a-
vaient d’autres dieux que ceux qu’adoraient les
barbares du temps ou vivait ce philosophe, et ces
dieux etaient le soleil, la lune, les astres, le ciel et
la terre.

Epicharmis, disciple de Pythagore, appelle dieux
le soleil , la lune, les astres, la terre, ’eau et le feu.
Orphée regardait le soleil comme le plus grand des
dieux, et montant avant le jour sur un lieu eleve,




